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NOUS sommes de retourcomme promis, après un ren-dez-vous manqué la semainedernière pour cause de deuil fa-milial. Et nous remercions tousceux qui font et continuent denous faire confiance. En parti-culier Ben Koffi, dont les encou-ragements nous ont beaucouptouché…Cela dit, une fois revenu dans lacapitale, nous sommes commedéboussolé. De fait, nous avonstendu l'oreille, écouté la radio,regardé la télévision ou lu lesjournaux, pas de traces des Pan-thères du Gabon. Le Gabon esttotalement absent de la mou-

vance footballistique actuelle.Et comme l'a bien souligné M.A.,dans sa chronique de lundi,nous sommes dans une sorte detorpeur qui n'augure rien debon. Rien pour nous rassurer.Pas même ce championnat, ré-duit en ersatz, que la Ligue na-tionale de footballprofessionnel (Linafp) a tenuvaille que vaille, et en dépit dubon sens, à organiser pour sedonner bonne conscience ettenter, en vain, de relativiserson cuisant échec à faire dispu-ter le National-Foot dans les dé-lais impartis. Il y a d'ailleurs longtemps que la

saison est blanche chez nous, auniveau de l'élite, bien entendu.Ce qui veut dire, en clair, quec'est un champion par défautqui sera désigné à l'issue duprochain playoff…Le Gabon a pourtant deséchéances à respecter. A com-mencer par la Coupe d'Afriquedes nations (Can 2019).  Et celaaurait dû amener ceux qui gè-rent l'équipe nationale senior, àmettre à profit le laps de temps,une occasion en or, qui nous sé-pare du début du Mondial, pour« rapiécer » une équipe fanionen lambeaux. Recoller les mor-ceaux, ramener tout le monde

dans la tanière, supprimer lesclans et remettre toute l'équipeet le staff en ordre de bataille,voilà l'énorme challenge. Sur-tout que la dernière sortie desPanthères du Gabon en Thaï-lande a remis au goût du jourles dissensions et l'indisciplineau sein du groupe. Et comme si cela ne suffisaitpas, le capitaine, Pierre-Eme-rick Aubameyang, après unénième faux bond, a décidé dese mettre en congé de l'équipenationale, tant que persistera cequ'il considère comme le désor-dre. Ce n'est pas tout. L'entraî-neur, Juan Antonio Camacho,

dont le contrat arrive àéchéance dans quelques se-maines, est, après le tournoi deThaïlande, rentré directementchez lui, en Espagne. Comme side rien n'était. Il y coule certai-nement des jours heureux, l'œilrivé sur son compte bancaire oùtombent d'énormes patates ! La situation est donc grave. Eton ne doit plus faire semblant. Ilfaut donc que la Fédération ga-bonaise de football (Fégafoot),longtemps marginalisée, déles-tée de son « bien », reprenne lagestion de l'équipe nationale,afin d'y mettre de l'ordre. Sinon,on court à la catastrophe.  

Droit au but

Par J. NGOM'ANGO

Occasion manquée !

QUI avec l’US Bitam enplayoff ? Quels seront lesdeux clubs à prendre l'as-censeur pour l'étage infé-rieur ? La dixième et ultimejournée de la phase régu-lière du National-Foot 12017-2018 programméece mercredi après-midis’annonce palpitante. No-tamment derrière des Bita-mois (22 points) déjà enpossession du premier desquatre strapontins pour lacourse au titre, et qui effec-tuent un déplacement enroue libre à Francevillepour y affronterNguen'Asuku (5 points), lalanterne rouge qui, elle,conserve un infime espoirde maintien.Dauphin de l’USB, le sur-prenant Lozo Sport (16unités) dispose desmoyens requis pour main-tenir son rang et valider saprésence en playoff. Servipar la meilleure divisionoffensive du championnat(17 buts inscrits), le frin-gant club de Lastoursvilleaccueille au stade Mbeba,une formation d’AdoumaFC (7 points), aux portes

de la D2 et qui va jeter sesdernières forces dans labataille du maintienTroisième membre du po-dium, Mangasport (15points, +6) reçoit le StadeMandji (9e avec 11 pointset assuré de se mainteniren division d’élite) sans undroit à l’erreur. Quasiment.Se louper est égalementune option interdite pourl’AO CMS (4e avec 15 lon-gueurs +5) au stade pro-vincial d’Akoakam, oùl’attend Oyem AC (10points). Mais aussi pourAkanda FC (5e, 14 unités),qui n’aura pas la missionsimple à Lambaréné sur lesinstallations du Stade Mi-govéen (7 points, -9) quiva, lui aussi, jouer sa peauen D1.Tout comme Missile FC(11e, 8 points), hôte d’uneéquipe de l’AS Pélican (8e)qui n’a rien à craindre, niespérer d’une levée peut-être fatale au CF Mounana.Le double champion sor-tant (6e avec 13 points),qui n’a pas son destin entreles mains, peut manquer leplayoff, même en cas desuccès sur l’Olympique deMandji (7e et 12 points),au stade Pierre-Claver Di-vounguy de Port-Gentil 

Des enjeux à tous les niveaux
National-Foot 1 2017-2018/Présentation de la 10e journée

James Angelo LOUNDOU
Libreville/Gabon

Louis Ameka Autchanga (en blanc) et le CF Mounana peuvent perdre leur titre de champion du Gabon cet
après-midi à Port-Gentil.
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«  Contre Akanda FC ce
mercredi, nous allons voir
s'il faut renforcer le groupe
avec quelques garçons de
la D1 qui, voulant jouer le
dernier match contre Lozo
Sport, ont été menacés et
déroutés par les gré-
vistes. » Ces propos sontdu président actif de StadeMigovéen, Claude Ngoma.Ce dernier, à l'instar d'au-tres membres du direc-toire de l'équipe, dont le

fondateur, actuellement àl'étranger, est très déçu dumauvais comportementde certains joueurs chérisde l'équipe.
« Menacer son employeur,
qui n'a pas forcément tort,
puisqu'il assume bien ses
responsabilités, ce n'est
pas la bonne méthode. Ra-
mener les grévistes dans le
groupe parce qu'ils nous
ont adressé une lettre d'ex-
cuse, c'est vraiment léger
par rapport au préjudice
moral causé à l'équipe », aréagi Claude Ngoma. Le manager général duclub, Germain Mintsa n'enpense pas moins. Lui qui, tout en estimant alignerles joueurs de l'équipe ré- serve avec la bénédictionde la Ligue nationale de

football professionnel (Li-nafp), n'arrive pas à com-prendre l'intransigeanceet l'insolence de ceux qu'ilappelle "joueurs syndica-
listes".Sommés de quitter les lo-gements mis gracieuse-ment à leur dispositionpar le club, les grévistesqui affirment n"avoir ja-mais refusé de jouercontre Lozo Sport, malgréleur boycott des entraîne-ments à leur retour dumatch perdu dernière-ment à Henri Sylvoz face àMangasport (1-3), se di-sent étonnés de la fermetéde leurs dirigeants. No-

tamment le manager gé-néral, qu'ils pointent dudoigt. 
« Nous  avons été clairs de-
vant le manager. Nous de-
vions reprendre les
entraînements après avoir
perçu notre argent. Qu'à
cela ne tienne, nous
sommes arrivés au stade
avec l'intention de jouer »,nous a confié un joueur,sous le sceau de l'anony-mat. N'empêche que les Sta-distes migovéens se pro-posent d'accueillir AkandaFC, aujourd'hui, sans lesfameux "syndicalistes".

Les Stadistes toujours sans les " syndicalistes "
En prévision du match Stade Migovéen/Akanda FC, aujourd'hui

MM
Libreville/Gabon

Les Stadistes en gréve au stade dimanche dernier.
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